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VIDÉO

 

Chers jeunes,

En vous regardant présents ic i ,  me vient à l ’espr i t  l ’h istoire de saint  François d’Assise.
Devant le Cruci f ix  i l  entend la voix de Jésus qui  lu i  d i t  :  « François,  va et  répare ma
maison ».  Et  le jeune François répond avec rapidi té et  générosi té à cet  appel  du Seigneur :
réparer sa maison. Mais quel le maison ? Peu à peu i l  s ’est  rendu compte qu’ i l  ne s ’agissai t
pas de faire le maçon et  de réparer un édi f ice de pierres,  mais de donner sa contr ibut ion
à la v ie de l ’Égl ise ;  i l  s ’agissai t  de se mettre au service de l ’Égl ise,  en l ’a imant et  en
travai l lant ,  pour qu’en el le se ref lète toujours davantage le Visage du Christ .
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Aujourd’hui  aussi ,  le Seigneur cont inue à avoir  besoin de vous, les jeunes, pour son Égl ise.
Chers jeunes, le Seigneur a besoin de vous !  Aujourd’hui  aussi ,  i l  appel le chacun de vous
à le suivre dans son Égl ise et  à être missionnaire.  Chers jeunes, le Seigneur vous appel le
aujourd’hui  !  Non pas en désordre !  À to i ,  à to i ,  à to i ,  à chacun. Écoutez dans votre cœur ce
qu’ i l  vous di t .  Je pense que nous pouvons apprendre quelque chose de ce qui  s ’est  passé
ces jours-ci ,  du comment nous avons dû annuler,  à cause du mauvais temps, la réal isat ion
de cette vei l lée sur le « Campus Fidei »,  à Guarat iba.  Le Seigneur ne voudrai t - i l  pas nous
dire que le vrai  champ de la fo i ,  le vrai  « Campus Fidei »,  n ’est  pas un l ieu géographique,
mais que nous le sommes nous-mêmes ? Oui !  C’est  vrai  !  Chacun de nous, chacun de
vous, moi,  tout  le monde !  Et  être disciple missionnaire s igni f ie savoir  que nous sommes
le Champ de la Foi  de Dieu !  C’est  pourquoi ,  en partant de l ’ image du Champ de la Foi ,
j ’a i  pensé à t ro is images qui  peuvent nous aider à mieux comprendre ce que signi f ie être
disciple-missionnaire :  la première image, le champ qui  est  le l ieu dans lequel  on sème ;  la
seconde, le champ comme l ieu d’entraînement ;  et  la t ro is ième, le champ comme chant ier .

1.  Tout d’abord :  Le champ comme l ieu dans lequel  on sème .  Nous connaissons tous
la parabole de Jésus qui  par le d’un semeur part i  jeter les semences dans son champ.
Quelques unes d’entre el les tombent sur la route,  au mi l ieu des pierres,  parmi les épines et
ne parviennent pas à se développer.  Mais d’autres tombent sur la bonne terre et  produisent
beaucoup de frui ts (Cf.  Mt 13,  1-9).  Jésus lu i -même expl ique le sens de la parabole :
la semence est  la Parole de Dieu qui  est  jetée dans nos cœurs (Cf.  Mt 13,  18-23).
Aujourd’hui… tous les jours,  mais aujourd’hui  part icul ièrement,  Jésus sème. Lorsque nous
acceptons la Parole de Dieu, alors nous sommes le Champ de la Foi  !  S’ i l  vous plaî t ,
la issez le Chr ist  et  sa Parole entrer dans votre v ie,  la issez la semence de la Parole de
Dieu y entrer,  la issez- la germer,  la issez- la grandir .  Dieu fai t  tout ,  mais vous, la issez- le
agir ,  la issez- le t ravai l ler  dans cette croissance !

Jésus nous di t  que les semences tombées au bord de la route,  ou entre les pierres,  ou au
mil ieu des épines n’ont pas porté de frui t .  Je crois que, honnêtement,  nous pouvons nous
demander :  Quel  type de terrain sommes-nous, quel  type de terrain voulons-nous être ?
Peut-être sommes-nous parfois comme la route :  nous écoutons le Seigneur,  mais r ien
ne change dans notre v ie,  parce que nous nous la issons étourdir  par beaucoup d’at t ra i ts
superf ic ie ls que nous écoutons ;  moi,  je vous demande, mais ne répondez pas maintenant,
que chacun réponde dans son cœur :  suis- je un jeune, une jeune, distrai t  ? Ou nous
sommes comme le terrain pierreux :  nous accuei l lons avec enthousiasme Jésus, mais nous
sommes inconstants,  devant les di f f icul tés nous n’avons pas le courage d’al ler  à contre-
courant.  Que chacun de nous réponde dans son cœur :  Suis- je courageux ou suis- je un
lâche ? Ou nous sommes comme le terrain avec les épines :  les choses, les passions
négat ives étouffent en nous les paroles du Seigneur (cf .  Mt 13,  18-22).  Dans mon cœur,
ai- je l ’habi tude de jouer deux rôles :  fa i re bonne f igure avec Dieu et  fa i re bonne f igure
avec le Diable ? Vouloir  recevoir  la semence de Jésus et  arroser en même temps les
épines et  les mauvaises herbes qui  se cachent dans mon cœur ? Mais aujourd’hui ,  je suis
certain que la semence peut tomber dans la bonne terre.  Écoutons ces témoins,  écoutons
comment la semence est  tombée dans la bonne terre.  « Non, Père,  je ne suis pas de la
bonne terre,  je suis une calamité,  je suis plein de pierres,  d ’épines, de tout ».  Oui ,  c ’est
possible que cela soi t  en superf ic ie,  mais l ibère une port ion,  une pet i te port ion de bonne
terre,  et  la isse la semence y tomber et  tu verras comment el le germera. Je sais que vous
voulez être un bon terrain,  vraiment des chrét iens,  non pas des chrét iens part- t ime ,  non
des chrét iens « empesés »,  hautains et  d istants,  de façon à ressembler à des chrét iens
mais,  au fond, au fond, sans r ien fa i re ;  non pas des chrét iens de façade, ces chrét iens
qui  le sont s implement en apparence, mais des chrét iens authent iques. Je sais que vous
ne voulez pas vivre dans l ’ i l lusion d’une l iberté inconsistante qui  se la isse entraîner par
les modes et  les convenances du moment.  Je sais que vous visez haut,  vous voulez fa i re
des choix déf in i t i fs  qui  donnent plein sens. C’est  a insi  ou bien je me trompe ? C’est  a insi  ?
Bien !  s i  c ’est  a insi ,  fa isons une chose :  tous en si lence, regardons notre cœur et  que
chacun dise à Jésus qu’ i l  veut recevoir  la semence. Di tes à Jésus :  regarde, Jésus, les
pierres qu’ i l  y  a,  regarde les épines, regarde les mauvaises herbes, mais regarde cette
pet i te port ion de terre que je t ’of f re pour que la semence y entre.  En si lence, la issons
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entrer la semence de Jésus. Souvenez-vous de ce moment,  chacun de nous connaît  le nom
de la semence qui  y est  entrée. Laissez- la grandir ,  et  Dieu en prendra soin.

2.  Le champ. En plus d’être un l ieu dans lequel  on sème, le champ est un l ieu
d’entraînement .  Jésus nous demande de le suivre toute la v ie,  i l  nous demande d’être ses
disciples,  de « jouer dans son équipe ».  La major i té d’entre vous aime le sport .  Et  ic i ,  au
Brési l ,  comme en d’autres pays, le footbal l  est  une passion nat ionale.  Oui  ou non ? Et bien,
que fai t  un joueur quand i l  est  appelé à fa i re part ie d’une équipe ? I l  doi t  s ’entraîner,  et
s ’entraîner beaucoup !  I l  en est  a insi  de notre v ie de disciple du Seigneur.  Saint  Paul ,  en
décr ivant les chrét iens,  nous di t  :  « Tous les athlètes s ’ imposent une discipl ine sévère ;  i ls
le font  pour gagner une couronne qui  va se faner,  et  nous pour une couronne qui  ne se fane
pas » (1 Co 9,  25).  Jésus nous of f re quelque chose de supér ieur à la Coupe du monde !
Quelque chose de supér ieur à la Coupe du monde !  Jésus nous of f re la possibi l i té d’une
vie féconde, d’une vie heureuse, et  i l  nous of f re aussi  un avenir  avec lu i  qui  n ’aura pas de
f in,  dans la v ie éternel le.  C’est  ce que nous of f re Jésus. Mais i l  nous demande de payer
l ’entrée, et  l ’entrée c’est  que nous nous entrainions pour « être en forme »,  pour af f ronter
sans peur toutes les s i tuat ions de la v ie,  en témoignant de notre fo i .  Par le dialogue avec
lui  :  la pr ière.  Père,  maintenant,  tu nous fais pr ier  tous ? Non ? Je te demande… mais
répondez dans votre cœur,  pas à haute voix,  mais dans le s i lence :  est-ce que je pr ie ?
Que chacun réponde. Est-ce que je par le avec Jésus ou bien ai- je peur du si lence ? Est-
ce que je la isse l ’Espr i t  Saint  par ler  dans mon cœur ? Je demande à Jésus :  que veux-tu
que je fasse, que veux-tu de ma vie ? C’est  cela s ’entraîner.  Demandez à Jésus, par lez
avec Jésus. Et s i  vous commettez une erreur dans la v ie,  s i  vous fai tes une gl issade, s i
vous fai tes quelque chose de mal,  n ’ayez pas peur.  Jésus, regarde ce que j ’a i  fa i t  !  Qu’est-
ce que je dois fa i re maintenant ? Mais par lez toujours avec Jésus, dans le bien comme
dans le mal,  quand vous fai tes une chose bonne ou quand vous fai tes une chose mauvaise.
N’ayez pas peur de lu i  !  C’est  cela la pr ière.  Et  avec cela,  vous vous entrainez dans le
dialogue avec Jésus, dans ce fai t  d ’être disciple missionnaire !  Par les sacrements,  qui
font  grandir  en nous sa présence. Par l ’amour f raternel ,  par l ’écoute,  la compréhension, le
pardon, l ’accuei l ,  l ’a ide de l ’autre,  de toute personne, sans exclure,  sans mettre en marge.
Chers jeunes, soyez de vrais « athlètes du Christ  ».

3.  Enf in :  le champ comme chant ier .  Ic i ,  nous voyons comment on a pu construire ceci ,
précisément ic i  :  les jeunes ont commencés à bouger,  i ls  se sont engagés et  i ls  ont
construi t  l ’Égl ise.  Quand notre cœur est  une bonne terre qui  accuei l le la Parole de Dieu,
quand « on moui l le le mai l lot» en cherchant à v ivre comme chrét iens,  nous expér imentons
quelque chose de grand :  nous ne sommes jamais seuls,  nous faisons part ie d’une fami l le
de frères qui  parcourent le même chemin, nous faisons part ie de l ’Égl ise.  Ces jeunes
n’étaient pas seuls,  mais i ls  ont  cheminé ensemble et  i ls  ont  construi t  l ’Égl ise,  i ls  ont
réal isé ensemble ce qu’a fa i t  saint  François ;  construire,  réparer l ’Égl ise.  Je te demande :
voulez-vous construire l ’Égl ise ? [Oui…] Vous mettez-vous en mouvement pour le fa i re ?
[Oui…] Et demain,  oubl ier iez-vous ce « oui  » que vous avez di t  ? [Non…]. Cela me plaî t  !
Nous faisons part ie de l ’Égl ise,  ou plutôt  nous devenons les constructeurs de l ’Egl ise et  les
protagonistes de l ’h istoire.  S’ i l  vous plaî t ,  chers jeunes :  ne vous mettez pas à la « queue »
de l ’h istoire.  Soyez-en les protagonistes.  Jouez en at taque !  Tirez en avant,  construisez un
monde mei l leur,  un monde de frères,  un monde de just ice,  d ’amour,  de paix,  de f raterni té,
de sol idar i té.  Jouez toujours en at taque !  Saint  Pierre nous di t  que nous sommes pierres
vivantes qui  forment un édi f ice spir i tuel  (Cf.  1 P 2,  5) .  Et  nous regardons cette estrade,
on voi t  qu’el le a la forme d’une égl ise construi te avec des pierres v ivantes.  Dans l ’Égl ise
de Jésus nous sommes, nous, les pierres v ivantes,  et  Jésus nous demande de construire
son Égl ise ;  chacun de nous est  une pierre v ivante,  est  un élément de la construct ion,
et ,  quand vient la pluie,  s ’ i l  manque cet élément,  i l  y  a des inf i l t rat ions,  et  l ’eau pénètre
dans la maison. Et ne construisons pas une pet i te chapel le qui  ne peut contenir  qu’un pet i t
groupe de personnes. Jésus nous demande que son Égl ise v ivante soi t  grande au point
de pouvoir  accuei l l i r  l ’humanité ent ière,  qu’el le soi t  la maison de tous !  I l  d i t  à to i ,  à moi,
à chacun :  « Al lez,  et  de tous les peuples fa i tes des disciples ».  Ce soir ,  répondons- lu i  :
Oui ,  Seigneur,  moi aussi  je veux être une pierre v ivante ;  ensemble,  nous voulons édi f ier
l ’Égl ise de Jésus !  Je veux al ler  et  être constructeur de l ’Égl ise du Christ  !  Êtes-vous prêts
à le répéter ? Je veux al ler  et  être constructeur de l ’Égl ise du Christ ,  voyons maintenant …
[ les jeunes le répètent ] .  Vous devez vous rappeler ensui te que vous l ’avez di t  ensemble.
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Ton cœur,  cœur jeune, veut construire un monde mei l leur.  Je suis les nouvel les du monde
et je vois que  de nombreux jeunes, en tant de part ies du monde, sont sort is sur les
routes pour expr imer le désir  d ’une civ i l isat ion plus juste et  f raternel le.  Les jeunes sur
les routes.  Ce sont des jeunes qui  veulent être protagonistes du changement.  S’ i l  vous
plaî t ,  ne la issez pas les autres être protagonistes du changement !  Vous, vous êtes ceux
qui  ont l ’avenir  !  Vous… Par vous l ’avenir  entre dans le monde. Je vous demande aussi
d’être protagonistes de ce changement.  Cont inuez à vaincre l ’apathie,  en donnant une
réponse chrét ienne aux inquiétudes sociales et  pol i t iques, présentes dans diverses part ies
du monde. Je vous demande d’être constructeurs du monde, de vous mettre au travai l  pour
un monde mei l leur.  Chers jeunes, s ’ i l  vous plaî t ,  ne regardez pas la v ie « du balcon »,
mettez-vous en el le,  Jésus n’est  pas resté au balcon, i l  s ’est  immergé ;  ne regardez pas
la v ie « du balcon »,  immergez-vous en el le comme l ’a fa i t  Jésus.

Demeure cependant une quest ion :  par où commençons-nous? à qui  demandons-nous de
commencer cela ? Par où commençons-nous ? Une fois on a demandé à Mère Theresa
de Calcutta ce qui  devai t  changer dans l ’Égl ise,  s i  nous voulons commencer,  par quel
mur ? Par où – a-t-on demandé à Mère Theresa – faut- i l  commencer ? Par to i  et  par
moi !  répondi t -e l le.   El le avai t  de la poigne cette femme !  El le savai t  par où commencer.
Aujourd’hui ,  moi aussi ,  je vole la parole à Mère Theresa, et  je te dis :  commençons ? Par
où ? Par to i  et  par moi !  Que chacun, une fois encore en si lence, se demande :  s i  je devais
commencer par moi,  par où commencerais- je ? Que chacun ouvre son cœur pour que Jésus
lui  d ise par où commencer.

Chers amis,  n ’oubl iez pas :  vous êtes le champ de la fo i  !  Vous êtes les athlètes du Christ  !
Vous êtes les constructeurs d’une Égl ise plus bel le et  d ’un monde mei l leur.  Levons les
yeux vers la Madone. El le aide à suivre Jésus, el le nous donne l ’exemple par son « oui  » :
« Voic i  la servante du Seigneur :  que tout se passe pour moi selon ta parole » (Lc 1,  38).
Nous le disons nous aussi ,  ensemble avec Marie,  à Dieu :  Que tout se passe pour moi
selon ta parole.  Ainsi  soi t - i l .


